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VIENNA CONVENTION ON DIPLOMATIC RELATIONS

The States Parties to the present Convention,
Recalling that peoples of ail nations from ancient times have recognized

the status of diplomatie agents,
Havîng in mind the purposes and principles of the Charter of the United

Nations concerning the sovereign equality of States, the maintenance -of inter-
national peace and security, and the promotion of friendly relations among
nations,

Believing that an international convention on diplomatic intercourse,
privileges and immunities would contribute to the development of friendly
relations among nations, irrespective of their'differing constitutional and social
systems,

Realizing that the purpose of such privileges and immunities is not to
benefit individuals but to ensure the efficient performance of the functions
of diplomatic missions as representing States,

Affirming that the rules of customary international law shotald continue
to govern questions not expressly regulated by the provisions of the present
Convention,

Have agreed as foll.owAs.:

ARTICLE 1

For the purpose of the present Convention, the following expressions shall
have themeanings-hepeunder assigned to them:

(a) the "head of the mission" is the person charged by the sending State
with the duty of acting ini that capacity;

(b) the "members of the mission" are the head of the mission and the
members of the staff af the ission;~

(c) the "members of the staff of the mission" are the members of the
diplomatie staff, of the administrative and technical staff and of the
service staff of the mission;

(d) the "members of the diplomatic staff" are the members of the staff
af the mission having diplomatie rank;

(e) a "diplomatie agent" is the head of the mission or a member of the
diplomatie staff of the mission;

(f) the "members of the administrative and technical staff" are the
members of the staff of the mission employed in the administrative
and technical service of the mission;

(g) the '"nernbers of th~e service staff"t are tb1e memnbers of the staff of
the ission in the domestie service of the missio~n;

(h) a "private servant" is a persan who is in the domestic service ofa
member of the misio and who is xnot an emxployee of the sending
State;

(i) the "premises of the mission" are the buildings or parts af buildings
and the land ancillary thereto, irrespective of ownership, used for
theê purpose o! tii. mission ineluding the residene of the head o
the mission.
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Les États Parties à la présente Çp"Vention,
Rappelant que, depuis une époque reculée, les peuples de tous les pays re-

connaissent le statut des agents diplomatiques,

Conscients des buts et des principes de la Charte des Nations Unies con-
cernant l'égalité souveraine des États, le maintien de la paix et de la sécurité
internationales et le développement de relations amicales entre les nations,

Persuadés qu'une convention internationale sur les relations, privilèges et
immunités diplomatiques contribuerait à favoriser les relations d'amitié entre
les pays, quelle que soit la diversité de leurs régimes constitutionnels et sociaux,

Convaincus que le but desdits privilèges et immunités est non pas d'avan-
tager des individus mais d'assurer l'accomplissement efficace des fonctions des
missions diplomatiques en tant que représentant des États,

Affirmant que les règles du droit international coutumier doivent continuer
à régir les questions qui n'ont pas été expressément réglées dans les disposi-
tions de la présente Convention,

Sont convenus de ce qui suit:

ARTICLE 1

Aux fins de la présente Convention, les expressions suivantes s'entendent
comme il est précisé ci-dessous:

a) l'expression «chef de mission» s'entend de la personne chargée par
l'État accréditant d'agir en cette qualité;

b) l'expression «membres de la mission» s'entend du chef de la mission
et des membres du personnel de la mission;

c) l'expression «membres du personnel de la mission» s'entend des men-
bres du personnel diplomatique, du personnel administratif et tech-
nique et du personnel de service de la mission;

d) l'expression «membres du personnel diplomatique» s'entend des mem-
bres du personnel de la mission qui ont la qualité de diplomates;

e) l'expression «agent diplomatique» s'entend du chef de la mission Pu
d'un membre du personnel diplomatique de la mission;

f) l'expression «membres du personnel administratif et technique» s'en-
tend des membres du personnel de la mission employés dans le service
administratif et technique de la mission;

g) l'expression «membres du personnel de service» s'entend des membres
du personnel de la mission employés au service domestique de la
mission;

h) l'expression «domestique privé» s'entend des personnes employées au
service domestique d'un membre de la mission, qui ne sont pas des
employés de l'État accréditant;

i) l'expression «locaux de la mission» s'entend des bâtiments ou des
parties de bâtiments et du terrain attenant qui, quel qu'en soit le
propriétaire, sont utilisés aux fins de la mission, y compris la rési-
dence du chef de la mission.
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ARTICLE 2

The establishment of diplomatie relations between States, and of permanent
diplomatie missions, takes place by xnutual consent.

ARTICLE 3

1. The functions of'a diplomatie mission consist inter alia ini:

(a)ý representing the sending State in the receiving State;
(b) protectizig in the receiving State the interests of the sernding State

and of its nationals, within the limits permitted by international 1aw;
(c) negotiating with the Government of the receiving State;
(d) ascertaining by ail lawful means conditions and developments in the

reeeiving State, and reporting thereon to the Government of the
sending State;

(e) promoting friendly relations between the sending State and the
reeeiving State, and developing their economie, cultural and scientifie
relations.

2. Nothing in the present Convention shail be construed as preventing the
performance of Consular functions by a diplomatie mission.

ARTICLE 4

1. The sending State must make certain that the agrément of the receiving
State has been given for the person it proposes to accredit as head of the
mission to that State.

2. The receiving State is not obliged to give reasons to the sending State
for a refusal of agrément.

ARTICLE 5

1. The sending State may, after it has given due notification. to the
recelving States concerned, accredit a head of mission or asslgn any meniber
of the diplomatie staff, as the case may be, to more than one State, unless
there is express objection by any of the receiving States.

2. If the sending State accredits a head of mission to one or more other
States it may establish a diplomatic mission headed by a chargé d'affaires ad
interim in each State where the head of mission has not his permanent seat.

3. A head of mission or any mexnber of the diplomatie staff of the mission
mnay act as representative of the sending State to any international organiza-
tion.

ARTICLE 6

Two or more States may accredit the same person as head of mission to
another State, unless objection is offered by the receiving State.

ARTICLE 7

Subject to the provisions of Articles 5, 8, 9 and 11, the sending State mna
freely appoint the members o! the staff o! the mission. In the case of military,
naval or air attachés, the receiving State may require their namnes to be sub
mlitted beforehand, for its approval. e
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ARTICLE 2

L'établissement de relations diplomatiques entre États et l'envoi de mis-
sions diplomatiques permanentes se font par consentement mutuel.

ARTICLE 3

1. Les fonctions d'une mission diplomatique consistent notamment à:
a) représenter l'État accréditant auprès de l'État accréditaire;
b) protéger dans l'État accréditaire les intérêts de l'État accréditant

et de ses ressortissants, dans les limites admises par le droit inter-
national;

c) négocier avec le gouvernement de l'État accréditaire;
d) s'informer par tous les moyens licites des conditions et de l'évolution

des événements dans l'État accréditaire et faire rapport à ce sujet
au gouvernement de l'État accréditant;

e) promouvoir des relations amicales et développer les relations écono-
miques, culturelles et scientifiques entre l'État accréditant et l'État
accréditaire.

2. Aucune disposition de la présente Convention ne saurait être inter-
prétée comme interdisant l'exercice de fonctions consulaires par une mission
diplomatique.

ARTICLE 4

1. L'État accréditant doit s'assurer que la personne qu'il envisage d'accré-
diter comme chef de la mission auprès de l'État accéditaire a reçu l'agrément
de cet État.

2. L'État accréditaire n'est pas tenu de donner à l'État accréditant les
raisons d'un refus d'agrément.

AnTICLE 5

1. L'État accréditant, après due notification aux États accréditaires inté-
ressés, peut accréditer un chef de mission ou affecter un membre du personnel
diplomatique, suivant le cas, auprès de plusieurs États, à moins que l'un des
États accréditaires ne s'y oppose expressément.

2. Si l'État accréditant accrédite un chef de mission auprès d'un ou de
Plusieurs autres États, il peut établir une mission diplomatique dirigée par
Un chargé d'affaires ad interim dans chacun des États où le chef de la missiorn
n'a pas sa résidence permanente.

3. Un chef de mission ou un membre du personnel diplomatique de la
Mission peut représenter l'État accréditant auprès de toute organisation inter-
nationale.

ARTICLE 6

Plusieurs États peuvent accréditer la même personne en qualité de chef
de mission auprès d'un autre État, à moins que l'État accréditaire ne s'y oppose,

ARTICLE 7

Sous réserve des dispositions des articles 5, 8, 9 et 11, l'État accréditant
nomme à son choix les membres du personnel de la mission. En ce qui concerne
es attachés militaires, navals ou de l'air, l'État accréditaire peut exiger que
leurs noms lui soient soumis à l'avance aux fins d'approbation.
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ARTICLE 8
1. Members of the diplomatie staff of the mission should in principle be

of the nationalit-y of the sending State.
2. Members of the diplomatic staff of the mission may not be appointed

from among persons having the nationality of the receiving State, except with
the consent of that State whîch may be withdrawn at any time.

3. The receiving State may reserve the same right with regard.to nationals
of a third State who are not also nationals of the sending State.

ARTICLE 9

1. The receiving State may at any time and without having to explain
its decision. notify the sending State that the head of the mission or any
tùiember o! the diplomatie staff of the missiont is persona non grata or that any
other member of the staff of the mission is not acceptable. In ariy such case,
the sending State shail, as app'ropriate, either recaîl the persoit concerned or
tèrniinate his tunctions with the mission. A person. may be dec1ared nýon grata
or~ ncot acceptable before arriving in the territory of the receiving State.

2. If the sending State refuses or fails within a reasonable period to
carry out its obligations under paragraph 1 of this Article, the receivihg State
tnay refuse to recognize the person concerned as a member o! the mission.

ARTICLE 10
1. The Ministry for Foreign Affairs of the receiving State, or such other

ministry as may be agreed, shail be notifled of:
(a) the appointment of members of the mission, their arrivai and theia

final departure or the termination of their functions with the mission;
(b) the arrivai. andi final departure of a person belonging to the family o!

a member of the mission andi, where appropriate, the fact that 9
person becomes or ceases to be a mfember of the family of a member
o! the mission;

(c) the arrival and final departure of private servants in the employ o!
persons referred ta in sub-paragraph (a) of this paragraph andi, where
appropriate, the fact that they are leaving the employ o! such persofts;

(di) the engagement and discharge of persons resident in the receiving
State as niembers o! the mission or private servants entitleti to
privileges anti immunities.

2. Where possible, prior notification o! arrivaI and final departure shall
also be given.

ARTICLE il

1. In the absence of specific agreement as to the size of the missiont, thé
receiving State may require that the size of a mission be kept within litniit
considereti by it to be reasonable anti normal, having regard to circunistances
,and conditions in the receiving State andi to, the nieeds o! the particular
mrission..

2. The receiving State may equally, within similar bountis anid on a non-
discriminatory basis, refuse to accept officials o! a particular category.

ARTICLE 12
The senduig State mnay flot, without the prior express consunt of thé

reeivig State, establish offices formiing part of the mission ini localitieu Othe
than those in which the mission itself Is established,
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ARTIcLE 8

1. Les membres du personnel diplomatique de la mission auront en prin-
cipe la nationalité de l'État accréditant.

2. Les membres du personnel diplomatique de la mission ne peuvent être
choisis parmi les ressortissants de l'État accréditaire qu'avec le consentement
de cet État, qui peut en tout temps le retirer.

3. L'État accréditaire peut se réserver le même droit en ce qui concerne
les ressortissants d'un État tiers qui ne sont pas également ressortissants de
l'État accréditant.

ARTIcLE 9

1. L'État accréditaire peut, à tout moment et sans avoir à motiver sa
décision, informer l'État accréditant que le chef ou tout autre membre du
personnel diplomatique de la mission est persona non grata ou que tout autre
membre du personnel de la mission n'est pas acceptable. L'État accréditant
rappellera alors la personne en cause ou mettra fin à ses fonctions auprès de la
mission, selon le cas. Une personne peut être déclarée non grata ou non
acceptable avant d'arriver sur le territoire de l'État accréditaire.

2. Si l'État accréditant refuse d'exécuter, ou n'exécute pas dans un délai
,raisonnable, les obligations qui lui incombent aux termes du paragraphe 1 du
présent article, l'État accréditaire peut refuser de reconnaître à la personne en
cause la qualité de membre de la mission.

ARTICLE 10

1. Sont notifiés au Ministère des Affaires étrangères de l'État accréditaire
ou à tel autre ministère dont il aura été convenu:

a) la nomination des membres de la mission, leur arrivée et leur départ
définitif ou la cessation de leurs fonctions dans la mission;

b) l'arrivée et le départ définitif d'une personne appartenant à la famille
d'un membre de la mission, et, s'il y a lieu, le fait qu'une personne
devient ou cesse d'être membre de la famille d'un membre de la
mission;

c) l'arrivée et le départ définitif de domestiques privés au service des
personnes visées à l'alinéa a) ei-dessous, et, s'il y a lieu, le fait qu'ils
quittent le service desdites personnes;

d) l'engagement et le congédiement de personnes résidant dans l'État ac-
créditaire, en tant que membres de la mission ou en tant que domes-
tiques privés ayant droit aux privilèges et immunités.

2. Toutes les fois qu'il est possible, l'arrivée et le départ définitif doivent
également faire l'objet d'une notification préalable.

ARTIcLE 11
1. A défaut d'accord explicite sur l'effectif de la mission, l'État accréditaire

peut exiger que cet effectif soit maintenu dans les limites de ce qu'il considère
comme raisonnable et normal, eu égard aux circonstances et conditions qui
règnent dans cet État et aux besoins de la mission en cause.

2. L'État accréditaire peut également, dans les mêmes limites et sans
discrimination, refuser d'admettre des fonctionnaires d'une certaine catégorie.
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ARTICLEý 13

-el The head of the mission is considered as having ta 'ken up his functions
in the receiving State either when he has presented his-credentials or when lie
-has notified his arrivai, and a true copy of lis credentials has. been presented
to the Miriistry, for Foreign Aif airs of the receiving State, or such othel'
ministry as may be agreed, in~ accordance with the practice prevailing in the
receiviiig State wliich shali be applied in a uniform manner.

2. The order of presentation of credentîals or of ýa true copy thereof will
be determined by the date and time of the arrivai of the head of the mission.

ARTICLE 14

1. Heads of mission are divided into three classes, namely:
(a) that of ambassadors or nuncios accredited to H-eads of State, and othel'

heads of mission of equivalent rank;
(b) that of envoya, ministers and internuncios accredited to Heads of

State;
(c) that of chargés d'affaires accredited to'Ministers for Foreign Affairs-

2. Except as concernas precedence and etiquete, there shall be no differen-
tiation between heads of mission by reason of their class.

ARTICLE 15

The class to which the heads of their missions are to be assigned shali be
agreed between States.

ARTICLE 16
1. Heads of mission shall tak<e precedence in their respective classes inl

the ordeir of the date and time of taking up their functions in accordance witb
Article 13.

2. Alterations in the credentials of a head of mission not involving anY
change of class shahl not affect his precedence.

3. This article is without prejudice to any practice accepted by the receiv-
ing State regarding the precedence of the representative of the IHoly See.

ARTICLE 17
The precedence of the members of the. diplomatie staff of the mission 511811

be xnotified. by thc head of the mnission to the Ministry for Foreign Affairs or
such other ministry as mnay be agrced.

ARTICLEJ 18

The procedure to b. observed in ecd State for the reception of heads of
mission shail b. uniform in respect of ecd class.

ARTICLE 19

1. If the post of head of the. mission is vacant, or if the head o! the
mission la unab1c to perform his functions, a chargé d'affaires ad interim shill
act provisionally as hcad of the mission. Thie name of the chargé d'affaires ad
interim shall Ie notified, cither by the head of the mission or, in case he ls
uable to do so, by the Ministry for Foreign Affairs of the Sending State t
the. >Mlnstry for Foreign Affairs of thc reoeivig Stat. or such othemnsY
as may b. agreed.*
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ARTICLE 13

1. Le chef de la mission est réputé avoir assumé ses fonctions dans l'État
accréditaire dès qu'il a présenté ses lettres de créance ou dès qu'il a notifié son
arrivée et qu'une copie figurée de ses lettres de créance a été présentée au
Ministère des Affaires étrangères de l'État accréditaire, ou à tel autre ministère
dont il aura été convenu, selon la pratique en vigueur dans l'État accréditaire,
qui doit être appliquée d'une manière uniforme.

2. L'ordre de présentation des lettres de créance ou d'une copie figurée de
ces lettres est déterminé par la date et l'heure d'arrivée du chef de la mission.

ARTICLE 14

1. Les chefs de mission sont répartis en trois classes, à savoir:
a) celle des ambassadeurs ou nonces accrédités auprès des chefs d'État et

des autres chefs de mission ayant un rang équivalent;
b) celle des envoyés, ministres ou internonces accrédités auprès des chefs

d'État;
c) celle des chargés d'affaires accrédités auprès des Ministères des Affaires

étrangères.
2. Sauf en ce qui touche la préséance et l'étiquette, aucune différence n'est

faite entre les chefs de mission en raison de leur classe.

ARTICLE 15

Les États conviennent de la classe à laquelle doivent appartenir les chefs
de leurs missions.

ARTICLE 16

1. Les chefs de mission prennent rang dans chaque classe suivant la date et
l'heure à laquelle ils ont assumé leurs fonctions conformément à l'article 13.

2. Les modifications apportées aux lettres de créance d'un chef de mission
qui n'impliquent pas de changements de classe n'affectent pas son rang de
préséance.

3. Le présent article n'affecte pas les usages qui sont ou seraient acceptés
par l'État accréditaire en ce qui concerne la préséance du représentant du
Saint-Siège.

ARTICLE 17

L'ordre de préséance des membres du personnel diplomatique de la mission
est notifié par le chef de mission au Ministère des Affaires étrangères ou à tel
autre ministère dont il aura été convenu.

ARTICLE 18

Dans chaque État, la procédure à suivre pour la réception des chefs de
mission doit être uniforme à l'égard de chaque classe.

ARTICLE 19

1. Si le poste de chef de la mission est vacant, ou si le chef de la mission
est empêché d'exercer ses fonctions, un chargé d'affaires ad interim agit à titre

9852-3j
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2. In cases where no member of the diplomatie staff of the mission is
present in the receiving State, a member of the adrinistrative and technical
staff may, with the consent of the receiving State, be designated by the
sending State to be in charge of the current administrative affairs of the mis-
sion.

ARTICLE 20
The mission and its head shall have the right to use the flag and emblen

of the sending State on the premises of the mission, including the residence
of the head of the mission, and on his means of transport.

ARTICLE 21

1. The receiving State shal either facilitate the acquisition on its territory,
in accordance with its laws, by the sending State of premises necessary for
its mission or assist the latter in obtaining accommodation in some other way.

2. It shall also, where necessary, assist missions in obtaining suitable
accommodation for their members.

ARTICLE 22

1. The premises of the mission shall be inviolable. The agents of the
receiving State may not enter them, except with the consent of the head of the
mission.

2. The receiving State is under a special duty to take all appropriate
steps to protect the premises of the mission against any intrusion or damage
and to prevent any disturbance of the peace of the mission or impairment
of its dignity.

3. The premises of the mission, their furnishings and other property
thereon and the means of transport of the mission shall be immune fromX
search, requisition, attachment or execution.

ARTICLE 23

1. The sending Staté and the head of the mission shall be exempt from
all national, regional or municipal dues and taxes in respect of the premises
of the mission, whether owned or leased, other than such as represent payment
for speciflc services rendered.

2. The exemption'from taxation referred to in this Article shall not apply
'to such dies and taxes payable under the law of the receiving State bY
persons contracting with the sending State or the head of the mission.

ARTICLE 24

The archives and documents of the mission shall be inviolable at anY
time and wherever they may'be.

ARTIcLE 25
he receiving State shall accord full facilities for the performance of the
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2. Au cas où aucun membre du personnel diplomatique de la mission n'est
présent dans l'État accréditaire, un membre du personnel administratif et tech-
nique peut, avec le consentement de l'État accréditaire, être désigné par lÉtat
accréditant pour gérer les affaires administratives courantes de la mission.

ARTICLE 20

La mission et son chef ont le droit de placer le drapeau et l'emblème de
l'État accréditant sur les locaux de la mission, y compris la résidence du chef
de la mission, et sur les moyens de transport de celui-ci.

ARTICLE 21

1. L'État accréditaire doit, soit faciliter l'acquisition sur son territoire,
dans le cadre de sa législation, par l'État accréditant des locaux necessaires à
sa mission, soit aider l'État accréditant à se procurer des locaux d'une autre
manière.

2. Il doit également, s'il en est besoin, aider les missions à obtenir des
logements convenables pour leurs membres.

ARTICLE 22

1. Les locaux de la mission sont inviolables. Il n'est pas permis aux agents
de l'État accréditaire d'y pénétrer, sauf avec le consentement du chef de la
mission.

2. L'État accréditaire a l'obligation spéciale de prendre toutes mesures
appropriées afin d'empêcher que les locaux de la mission ne soient envahis ou
endommagés, la paix de la mission troublée ou sa dignité amoindrie.

3. Les locaux de la mission, leur ameublement et les autres objets qui s'y
trouvent, ainsi que les moyens de transport de la mission, ne peuvent faire
l'objet d'aucune perquisition, réquisition, saisie ou mesure d'exécution.

ARTICLE 23

1. L'État accréditant et le chef de la mission sont exempts de tous impôts
et taxes nationaux, régionaux ou communaux, au titre des locaux de la mission
dont ils sont propriétaires ou locataires, pourvu qu'il ne s'agisse pas d'impôts
ou taxes perçus en rémunération de services particuliers rendus.

2. L'exemption fiscale prévue dans le présent article ne s'applique pas à
ces impôts et taxes lorsque, d'après la législation de l'État accréditaire, ils sont à
la charge de la personne qui traite avec l'État accréditant ou avec le chef de
la mission.

ARTICLE 24

Les archives et documents de la mission sont inviolables à tout moment et
en quelque lieu qu'ils se trouvent.

ARTICLE 25

L'État accréditaire accorde toutes facilités pour l'accomplissement des
fonctions de la mission.



ÎÎ6 -e N o. 2'9

ARTICLE 27
1. The receiving State shal, permit and protect free communication on the

part of the mission for ail officiai purposes. In conmwnicating with the Govern-
ment and the other missions and consulates of the sending State, wherever
situated, the mission may employ ail appropriate means, including diplomatie
couriers and messages in code or cipher. However, the mission may instail
and use a wireless transmitter only with the consent of the reeiving State.

2. The officiai. correspondence of the mission shail l'e inviolable. Officiai
correspondence means ail correspondence relating to the mission and its
functions.

3. The diplomatie bag shall not l'e opened or detained.

4. The packages constitutîng the diplomatie bag must bear visible external
marks of their chiaracter and may contain oniy diplomatie documents or
articles intended for officiai use.

5. The diplomatie courier, who shall be provided with an officiai document
indicating his status and the number of packages constituting the diplomatie
bag, shall be protected by the receiving. State in the performance of his
functions. He shahl enjoy personal inviolability and shall not l'e hable to
any form of arrest or detention.

6. The sending State or the mission may designate diplomatie couriers
aid hoc. In such cases the provisions of paragraph 5 of this Article shall aiso
apply, except that the immunities therein mentioned shahl cease to apply
when such a courier has delivered to the consignee the diplomatie bag in his
charge.

7. A diplomatic bag may be entrusted to the captain of a commercial
aircraft scheduled to land at an authorized port of entry. Hie shall be provided
with an officiai document indicating the number of packages constituting the
l'ag but he shall not b'e considered to l'e a diplomatic courier. The mission
may send one of its members to take possession of the diplomatie bag directly
and freely from the captain of the aircraft.

ARTICLE 28

The fees and charges levled l'y the mission in the course of its official, duties
shahl le exempt from ail dues and taxes.

ARTICLE 29

The person of a diplomatie agent shahl le inviolable. He shall not l'e
liable to any form of arrest or detention. The receiving State shall treat hiWn
with due respect and shall take aUl appropriate steps to prevent any attack on'
his person, freedom or dignity.

ARTICLE 30

h. The private residence of a diplomatie agen~t shall enjoy the san
iviolability and protection as the premises of the mission.

2. His papers, correspondence and, except as provided in pargah3o
Article 31, his property, shail llkewlse enjIoy inviolabilty.
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ARTICLE 27

S 1. L'État accréditaîre ýpermet et protège la libre communication de la mis-
sion pour toutes fins officielles. En communiquant avec le gouvernement ainsi
qu'avec les autres missions et consulats de l'État accréditant, où qu'ils se trou-
vent, la mission peut employer tous les moyens de communication appropriés,
y compris les courriers diplomatiques et les messages en code ou en chiffre.
Toutefois, la mission ne peut installer et utiliser un poste émetteur de radio
qu'avec l'assentiment de l'État accréditaire.

2. La correspondance officielle de la mission est inviolable. L'expression
«correspondance officielle» s'entend de toute la correspondance relative à la
mission et à ses fonctions.

3. La valise diplomatique ne doit être ni ouverte ni retenue.

4. Les colis constituant la valise diplomatique doivent porter des marques
extérieures visibles de leur caractère et ne peuvent contenir que des documents
diplomatiques ou des objets à usage officiel.

5. Le courrier diplomatique, qui doit être porteur d'un document officiel
attestant sa qualité et précisant le nombre de colis constituant la valise diplo-
matique, est, dans l'exercice de ses fonctions, protégé par l'État accréditaire.
Il jouit de l'inviolabilité de sa personne et ne peut être soumis à aucune forme
d'arrestation ou de détention.

6. L'État accréditant, ou la mission, peut nommer des courriers diplomati-
ques ad hoc. Dans ce cas, les dispositions du paragraphe 5 du présent article
seront également applicables, sous réserve que les immunités qui y sont men-
tionnées cesseront de s'appliquer dès que le courrier aura remis au destinataire
la valise diplomatique dont il a la charge.

7. La valise diplomatique peut être confiée au commandant d'un aéronef
commercial qui doit atterrir à un point d'entrée autorisé. Ce commandant doit
être porteur d'un document officiel indiquant le nombre de colis constituant la
valise, mais il n'est pas considéré comme un courrier diplomatique. La mission
Peut envoyer un de ses membres prendre, directement et librement, possession
de la valise diplomatique des mains du commandant de l'aéronef.

ARTICLE 28

Les droits et redevances perçus par la mission pour des actes officiels sont
exempts de tous impôts et taxes.

ARTIcLE 29

La personne de l'agent diplomatique est inviolable. Il ne peut être soumis
à aucune forme d'arrestation ou de détention. L'État accréditaire le traite avec
le respect qui lui est dû, et prend toutes mesures appropriées pour empêcher
toute atteinte à sa personne, sa liberté et sa dignité.

ARTIcLE 30

1. La demeure privée de l'agent diplomatique jouit de la même inviola-
bilité et de la même protection que les locaux de la mission.

2. Ses documents, sa correspondance et, sous réserve du paragraphe 3 de
l'article 31, ses biens jouissent également de l'inviolabilité.
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ARTICLE 31
1. A diplomatie agent shall enjoy immunity from the criminal jirisdiction

of the receiving State. He shall also enjoy irnmunity from its civil and adminis-m
trative jurisdictlon, except in the case of:

(a) a real action relating to private immovable property situated in the
territory of the receiving State, unless he holds it on behaif of the
sendlng State for the purposes of the mission;

(b) an action relating to succession in which the diplomatic agent i5
involved as ececutor, administrator, heir or leggtee as a private person
and not on behalf of the sending State;

(c) an action relating to any professional or commercial activity exercised
by the diplomatie agent in the receiving State outside his official
functions.

2. A diplomatie agent is not obJiged to give evidence as a witness.
3. No measures of execution may be taken in respect of a diiplomatie agent.

except in the cases coming under sub-paragraphs (a), (b) and (c) of paragraph
1 of this Article, and provided that the measures concerned can be taken with-
out infringing the inviolability of his person or of his residence.

4. The immunity of a diplomatie agent from the jurisdiction of the receiv-
îng State does not exempt him from the jurisdiction of the sending State.

ARTICLE 32
1. The immunlty from jurisdictiop. of diplomatie agents and of persons

enjoying immunity uncler Article 37 may be waived by the sending State.
2. Waiver mnust always be express.
3. The initiation of proceedings by a diplomatie agent or by a persofl

enjoying immunity from jurisdiction under Article 371 shail preclude hlm, frorI
involçlng lmmunity from jurisdiction in respect of any counter-claim dfrectly
connected witli the principal dlaim.

4. Waiver o! lmmunity froin jurisdiction in respect of civil or administra-
tive proceedings shall not be held to împly walver of irnmunlty lin respect of
the execution of the judgment, for which a separate waiver shail be necessary.

ARTICLE 33
1. Subject to the provisions of paragraph 3 o! thîs Article, a diplomatie

agent shall wlth respect to services rendered for the sending State be exempt
from social security provisions which may be in force in the receiving State.

2. The exemption provided for in paragraph 1 of this Article shau alSO
apply to private sevnswho are li the sole employ o! a diplomatie agent'
on condition:

(a) that they are not nationals o! or permanently reuident in the reoeivl»*
State; and

(b) that they are covered by thxe social security provisions which may 130
in force li the sending State or a third State.
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ARiVCLE 31

1. L'agent diplomatique jouit de l'immunité de la juridiction pénale de'
l'État accréditaire. Il jouit également de l'immunité de sa juridiction civile et
administrative, sauf s'il s'agit:

a) d'une action réelle concernant un immeuble privé situé sur le terri-
toire de l'État accréditaire, à moins que l'agent diplomatique ne le
possède pour le compte de l'État accréditant aux fins de la mission;

b) d'une action concernant une succession, dans laquelle l'agent diploma-
tique figure comme exécuteur testamentaire, administrateur, héritier
ou légataire, à titre privé et non pas au nom de l'État accréditant;

c) d'une action concernant une profession libérale ou une activité com-
merciale, quelle qu'elle soit, exercée par l'agent diplomatique dans
l'État accréditaire en dehors de ses fonctions officielles.

2. L'agent diplomatique n'est pas obligé de donner son témoignage.
3. Aucune mesure d'exécution ne peut être prise à l'égard de l'agent diplo-

matique, sauf dans les cas prévus aux alinéas a), b) et c) du paragraphe 1 du
présent article, et pourvu que l'exécution puisse se faire sans qu'il soit porté
atteinte à l'inviolabilité de sa personne ou de sa demeure.

4. L'immunité de juridiction d'un agent diplomatique dans l'État accrédi-
taire ne saurait exempter cet agent de la juridiction de l'État accréditant.

ARTICLE 32

1. L'État accréditant peut renoncer à l'immunité de juridiction des agents
diplomatiques et des personnes qui bénéficient de l'immunité en vertu de l'ar-
ticle 37.

2. La renonciation doit toujours être expresse.
3. Si un agent diplomatique ou une personne bénéficiant de l'immunité de

juridiction en vertu de l'article 37 engage une procédure, il n'est plus recevable
à invoquer l'immunité de juridiction à l'égard de toute demande reconvention-
nelle directement liée à la demande principale.

4. La renonciation à l'immunité de juridiction pour une action civile ou
administrative n'est pas censée impliquer la renonciation à l'immunité quant
aux mesures d'exécution du jugement, pour lesquelles une renonciation distincte
est nécessaire.

ARTICLE 33

2.lui, aL'ç

2. L'(
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4. The exemption provided for in paragraphs 1 and 2 of this Article shail
not 'preclude voluatary participation in the social security system of, the
receiving State provided that such participation is permitted by that State.

5. The provisions of this Article shall not affect bilateral or multilateral
agreements concerning social security concluded previously and shail not
prevent the conclusion of such agreements in the future.

ARTICLE 34

A diplomatic agent shall be exempt from ail dues and taxes, personal or
real, national, regional or municipal, except:

(a) indirect taxes of a kind which are normally incorporated in the price
of goods or services;

(b) dues and taxes. on private immovable property situated in the terri-
tory of the receiving State, unless he holds it on behalf of the sending
State for the purposes of the mission;

(c) estate, succession or inheritance duties levied by the receiving Sta te,
subject to the provisions of paragraph 4 of Article 39;

(d) dues and taxes on private income having its source ini the receiving
State and capital taxes on investments made in commercial undertak-
ings in the reeeiving State;

(e) charges levied for specific services rendered;
(f) registration, court or record fees, mortgage dues and stamp duty, with

respect to immovable property, subject to the provisions of Article 23.

ARTICLE 35

The receiving State shail exempt diplomatic agents from ail personal
services, from all public service of any kind whatsoever, anid from niilitary
obligations such as those connected wlth requlsitioning, military contributions
and billeting.

ARTICLE 36

1. The recelving State shall, in accordance with such laws and regulations
as it may adopt, permit entry of and grant exemption from ail customs duties,
taxes, and related charges other than charges for storage, cartage and similar
services, on:

(a) articles for the officiai use of the mission;
(b) articles for the personal use of a diplomatie agent or members of his

family f orming part of bis household, including articles lntended for
his establishment.

2. The personal baggage of a diplomatie agent shall be exempt from in-
spection, unIes. there are serious grounds for presuniing that it contains arties>
flot covered by the exemptions mentioned in paragraph 1 of this Article, or
articles the import or export of which i. prohibited by the> law or controiled
by the quarantine regulations of the receiving State. Su.ch inispection shail be
conducted only in the presence of the diplom~atie agent or of his authiorized
representative.

ARTICLE 37

1. Tem rs of the family of a diploai gn omn ato
hoshl hall, if they are not naiol of the reevigState, enjoy the rv

ileges and inmmwities specified in Articles 29 to 36.
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4. L'exemption prévue aux paragraphes 1 et 2 du présent article n'exclut

pas la participation volontaire au régime de sécurité sociale de l'État accrédi-
taire pour autant qu'elle est admise par cet État.

5. Les dispositions du présent article n'affectent pas les accords bilatéraux
ou multilatéraux relatifs à la sécurité sociale qui ont été conclus antérieu-

irement et elles n'empêchent pas la conclusion ultérieure de tels accords.

ARTIcLE 34

L'agent diplomatique est exempt de tous impôts et taxes, personnels ou

réels, nationaux, régionaux ou communaux à l'exception:

a) des impôts indirects d'une nature telle qu'ils sont normalement incor-
porés dans le prix des marchandises ou des services;

b) des impôts et taxes sur les biens immeubles privés situés sur le terri-
toire de l'État accréditaire, à moins que l'agent diplomatique ne les
possède pour le compte de l'État accréditant, aux fins de la mission;

c) des droits de succession perçus par l'État accréditaire, sous réserve
des dispositions du paragraphe 4 de l'article 39;

d) des impôts et taxes sur les revenus privés qui ont leur source dans
l'État accréditaire et des impôts sur le capital prélevés sur les inves-
tissements effectués dans des entreprises commerciales situées dans
l'État accréditaire;

e) des impôts et taxes perçus en rémunération de services particuliers
rendus;

f) des droits d'enregistrement, de greffe, d'hypothèque et de timbre en
ce qui concerne les biens immobiliers, sous réserve des dispositions de
l'article 23.

ARTICLE 35

L'État accréditaire doit exempter les agents diplomatiques de toute pres-
tation personnelle, de tout service public de quelque nature qu'il soit et des
charges militaires telles que les réquisitions, contributions et logements mili-
taires.

ARTICLE 36

1. Suivant les dispositions législatives et réglementaires qu'il peut adopter,
l'État accréditaire accorde l'entrée et l'exemption de droits de douane, taxes
et autres redevances connexes autres que frais d'entreposage, de transport
et frais afférents à des services analogues sur:

a) les objets destinés à l'usage officiel de la mission;

b) les objets destinés à l'usage personnel de l'agent diplomatique ou
des membres de sa famille qui font partie de son ménage, y compris
les effets destinés à son installation.

2. L'agent diplomatique est exempté de l'inspection de son bagage per-
nn moine, an'il n'existp des motifs sérieux de croire qu'il contient des
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2. Membe>rs of the administrative and technical staff of the mission, to-gether with members of their fanilies forming part of their respective house-holds, shail, if they are flot nationals of or permanently resident in the receiv-ing State, enjoy the privileges and immunities specifled i Articles 29 to 35,except that the lmmunity from civil and administrative jurisdiction of the re-celving State specified in paragrapli 1 of Article 31 shail flot extend to actsperformed outside the course of their duties. They shail also enjoy the privilegesspecified. in Article 36, paragraph 1, in respect of articles imported at the timeof first installation.

3. Members of the servioe staff of the mission who are flot nationals of orpermanently resident in the receiving State shail enjoy immunity in respect ofacts performed in the course of their duties, exemption from dues and taxeson the emoluments they receive by reason of their employment and the exemp-
tion contained li Article 33.

4. Private servants of menibers of the mission shall, if they are flot na-tionals of or permanently resident in the receiving State, be exempt from duesand taxes on the emoluinentsý they receive by reason of their employment. Inother respects, they may enjoy privileges and immunities only to the extentadmitted by the receiving State. However, the receiving State must exerciseits jurisdiction over these persons in such a manner as not to interfere undulywith the performance of the functions of the mission.

ARTICLE 38
1. Except insofar as additional privileges and immunities may be grantedby the receivmng State, a diplomatic agent who is a national of or perm~anentlyresident in that State shall enjoy only immunity from. jurisdiction, and inviol-abillty, li respect of official acts performed in the exercise of bis functions.
2. Other memb>ers of the staff of the mission and private servants who arenationals of or permanently resident in the receiving State shail enjoy privilegesand immunities only to the extent admitted by the receiving State. Hlowever,

the receivmng State must exercise its jurisdiction over those persons in such amanner as~ not to interfere unduly with the performance of the functions of
the mission.

ARTICLE 39
1. Every person entitled to privileges and immunities shall enjoy thenifrom the moment he enters the terrltory of the receiving State on proceedlng

to take up bis post or, if ahready i its terrltory, from the moment when his ap-polntment is notlfied to the Ministry for Foreign Affairs or such other ministry
as xnay bê agreed.

2. When the furictions of a person enjoying privileges and iinmunities haveconet an end, su<ch privileges and immumities shall normally cease at thmoment when he leaves the country, or on expiry of a reasonable period inwhh to <do so, but shall subslst until that time, even li case of armed cofitHowever, with respect to acts performed by such a person li the exercise~ of~bis flinctions as a member of the mission, lmmunity shall continue to subsist.
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2. Les membres du personnel administratif et technique de la mission,
ainsi que les membres de leurs familles qui font partie de leurs ménages
respectifs, bénéficient, pourvu qu'ils ne soient pas ressortissants de l'État
accréditaire ou n'y aient pas leur résidence permanente, des privilèges et
immunités mentionnés dans les articles 29 à 35, sauf que l'immunité de la
juridiction civile et administrative de l'État accréditaire mentionnée au para-
graphe 1 de l'article 31 ne s'applique pas aux actes accomplis en dehors de
l'exercice de leurs fonctions. Ils bénéficieront aussi des privilèges mentionnés
au paragraphe 1 de l'article 36 pour ce qui est des objets importés lors de
leur première installation.

3. Les membres du personnel de service de la mission qui ne sont pas
ressortissants de l'État accréditaire ou n'y ont pas leur résidence permanente
bénéficient de l'immunité pour les actes accomplis dans l'exercice de leurs
fonctions, et de l'exemption des impôts et taxes sur les salaires qu'ils reçoivent
du fait de leurs services, ainsi que de l'exemption prévue à l'article 33.

4. Les domestiques privés des membres de la mission qui ne sont pas
ressortissants de l'État accréditaire ou n'y ont pas leur résidence permanente
sont exemptés des impôts et taxes sur les salaires qu'ils reçoivent du fait
de leurs services. A tous autres égards, ils ne bénéficient des privilèges et
immunités que dans la mesure admise par l'État accréditaire. Toutefois,
l'État accréditaire doit exercer sa juridiction sur ces personnes de façon à
ne pas entraver d'une manière excessive l'accomplissement des fonctions de la
mission.

ARTIcLE 38

1. A moins que des privilèges et immunités supplémentaires n'aient été
accordés par l'État accréditaire, l'agent diplomatique qui a la nationalité
de l'État accréditaire ou y a sa résidence permanente ne bénéficie de l'immu-
nité de juridiction et de l'inviolabilité que pour les actes officiels accomplis
dans l'exercice de ses fonctions.

2. Les autres membres du personnel de la mission et les domestiques
privés qui sont ressortissants de l'État accréditaire ou qui y ont leur résidence
permanente ne bénéficient des privilèges et immunités que dans la mesure
où cet État les leur reconnaît. Toutefois, l'État accréditaire doit exercer sa
juridiction sur ces personnes de façon à ne pas entraver d'une manière exces-
sive l'accomplissement des fonctions de la mission.

ARTICLE 39

oinee au minstere aes Anaires etrangerE
ira été convenu.
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4. In the event of -the death of a mnember of the mission net a national
of or permanently resident in the receiving State or a member of bis f amily
forming part of bis household; the receiving State shail permit the withdrawal
of the movable property of the deceased, with the exception of any property
acqiuired in the country the export of which was prohibited at the time of bis
death. Estate, succession and inheritance duties shail not be levied on movable
property the presence of which in the receiving State was due solely to the
presenoe there of the deceased as a mnember of the mission or as a member
of the family of a member of the mission.

ARTICLE 40

1. If a diplomatie agent passes through or is in the territory of a third
State, which has granted hlm. a passport visa if such visa was necessary, whîle
proceeding to take up or to return to bis post, or when returning tb bis own
country, the third State shail accord him inviolabîlity and such other immuni-
ties as may be required to ensure bis transit or return. The saine shail apply
in the case of any members of his family enjoying privileges or immunities
who are accompanying the diplomatie agent, or travelling separately to join
hlm or to return to their country.

2. In circumstances simnilar to'those specifled in paragraph 1 of this Article,
third States shall not hinder the passage of menmbers of the administrative
and technical or service staff of a mission, and of mnembers of their familles,
through their territories.

3. Third States shail accord to officiai correspondence and other officiai,
communications in transit, includ.ing messages in code or cipher, the saine
freed>m and protection as is accorded by the receiving State. They shail accord
to diplomatie couriers, who have been granted a passport visa if such visa was
necessary, and diplomatic bags in transit the saine inviolability and protection
as the receiving State is bound to accord.

4. The obligations of third States under paragraphs 1, 2 and 3 of this
Article shall also apply te the persons mentioned respectively ini these para-
graphs, and to official communications and diplomatie bags, whose presence in
the territory of the third State is due to force majeure.

ARTICLE 41

i. Without prejudice to their privileges and iiumunities, it is the duty of
ail persons enjoying such privileges and immiunitles to respect the laws an~d
regulations of the recelving State. They aise have a duty not te interfere in
the internai affairs of that State.

2. Ail official business with the receivine State entrusted to the missioni
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4. En cas de décès d'un membre de la mission qui n'est pas ressortissant
de l'État accréditaire ou n'y a pas sa résidence permanente ou d'un membre
de sa famille qui fait partie de son ménage, l'État accréditaire permet le retrait
des biens meubles du défunt, à l'exception de ceux qui auront été acquis dans
le pays et qui font l'objet d'une prohibition d'exportation au moment de son
décès. Il ne sera pas prélevé de droits de succession sur les biens meubles dont
la présence dans l'État accréditaire était due uniquement à la présence dans cet
État du défunt en tant que membre de la mission ou membre de la famille
d'un membre de la mission.

ARTICLE 40

1. Si l'agent diplomatique traverse le territoire ou se trouve sur le terri-
toire d'un État tiers, qui lui a accordé un visa de passeport au cas où ce visa
est requis, pour aller assumer ses fonctions ou rejoindre son poste, ou pour
rentrer dans son pays, l'État tiers lui accordera linviolabilité et toutes autres
immunités nécessaires pour permettre son passage ou son retour. Il fera de
même pour les membres de sa famille bénéficiant des privilèges et immunités
qui accompagnent l'agent diplomatique ou qui voyagent séparément pour le
rejoindre ou pour rentrer dans leur pays.

2. Dans des conditions similaires à celles qui sont prévues au paragraphe
1 du présent article, les États tiers ne doivent pas entraver le passage sur leur
territoire des membres du personnel administratif et technique ou de service
de la mission et des membres de leur famille.

3. Les États tiers accordent à la correspondance et aux autres communi-
cations officielles en transit, y compris les messages en code ou en chiffre, la
même liberté et protection que l'État accréditaire. Ils accordent aux courriers
diplomatiques, auxquels un visa de passeport a été accordé si ce visa était re-
quis, et aux valises diplomatiques en transit la même inviolabilité et la même
protection que l'État accréditaire est tenu de leur accorder.

4. Les obligations des États tiers en vertu des paragraphes 1, 2 et 3 du
présent article s'appliquent également aux personnes respectivement men-
tionnées dans ces paragraphes, ainsi qu'aux communications officielles et aux
valises diplomatiques officielles lorsque leur présence sur le territoire de l'État
tiers est due à la force majeure.

ARTICLE 41

1. Sans préjudice de leurs privilèges et immunités, toutes les personnes
qui bénéficient de ces privilèges et immunités ont le devoir de respecter les lois
et règlements de l'État accréditaire. Elles ont également le devoir de ne pas
s'immiscer dans les affaires intérieures de cet État.

2. Toutes les affaires officielles traitées avec l'État accréditaire, confiées à
la mission par l'État accréditant, doivent être traitées avec le Ministère des
Affaires étraneères de l'État accréditaire ou par son intermédiaire, ou avec
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ARTICLE 43

The function of a diplomatie agent comes to an end, inter alia:
(a) on notification by the sending State to the receiving State that the

function of the diplomatic agent has come to an end;
(b) on notification by the receiving State to the sending State that, in

accordance with paragraph 2 of Article 9, it refuses to recognize the
diplomatie agent as a member of the mission.

ARlTICLE 44

The receiving State must, even in case of armed conflict, grant facilities
in order to enable persons enjoying privileges and immunities, other thannationals of the receiving State, and members of the families of such persons
irrespective of their nationality, to leave at the earliest possible moment. It
must, in particular, in case of need, place at their disposal the necessary means
of transport for themselves and their property.

ARTICLE 45

If diplomatic relations are broken off between two States, or if a mission
is permanently or temporarily recalled:

(a) the receiving State must, even in case of armed conflict, respect and
protect the premises of the mission, together with its property and
archives;

(b) the sending State may entrust the custody of the premises of the
mission, together with its property and archives, to a third State
acceptable to the receiving State;

(c) the sending State may entrust the protection of its interests and those
of its nationals to a third State acceptable to the receiving State.

ARTICLE 46

A sending State may with the prior consent of a receiving State, and at
the request of a third State not represented in the receiving State, undertake
the temporary protection of the interests of the third State and of its nationals.

ARICLE 47
1. In the application of the provisions of the present Conventioh, the

receiving State shall not discriminate as between States.
2. However, discrimination shall not be regarded as taking place:
(a) where the receiving State applies any of the provisions of the present

Convention restrictively because of a restrictive application of that
provision to its mission in the sending State;

(b) where by custom or agreement States extend to each other more
favourable treatment than is required by the provisions of the present
Convention.

ARTICLE 48
The present Convention shall be open for signature by all States Members

of the United Nations or of any of the specialized agencies or Parties to the
Statute of the International Court of Justice, and by any other State'invited
by the General Assembly of the United Nations to become a Party to the
Convention, as follows: until 31 October 1961 at the Federal Ministry foróËôréltn-Alâii•R ef Àntrin nm
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ARTICLE 43

Les fonctions d'un agent diplomatique prennent fin notamment:
a) par la notification de l'État accréditant à l'État accréditaire iue les

fonctions de l'agent diplomatique ont pris fin;
b) par la notification de l'État accréditant que, conformément au para-

graphe 2 de l'article 9, cet État refuse de reconnaître l'agent diplo-
matique comme membre de la mission.

ARTICLE 44

L'État accréditaire doit, même en cas de conflit armé, accorder des facilités
pour permettre aux personnes bénéficiant des privilèges et immunités, autres
que les ressortissants de l'État accréditaire, ainsi qu'aux membres de la famille
de ces personnes, quelle que soit leur nationalité, de quitter son territoire dans
les meilleurs délais. Il doit en particulier, si besoin est, mettre à leur disposi-
tion les moyens de transports nécessaires pour eux-mêmes et pour leurs biens.

ARTICLE 45

En cas de rupture des relations diplomatiques entre deux États, ou si une
mission est rappelée définitivement ou temporairement:

a) l'État accréditaire est tenu, même en cas de conflit armé, de respecter
et de protéger les locaux de la mission, ainsi que ses biens et ses ar-
chives;

b) l'État accréditant peut confier la garde des locaux de la mission, avec
les biens qui s'y trouvent, ainsi que les archives, à un État tiers accep-
table pour l'État accréditaire;

c) l'État accréditant peut confier la protection de ses intérêts et de ceux
de ses ressortissants à un État tiers acceptable pour l'État accréditaire.

ARTIcLE 46
Avec le consentement préalable de l'État accréditaire, et sur demande d'un

État tiers non représenté dans cet État, l'État accréditant peut assumer la pro-
tection temporaire des intérêts de l'État tiers et de ses ressortissants.

ARTICLE 47
1. En appliquant les dispositions de la présente Convention, l'État accré-

ditaire ne fera pas de discrimination entre les États.

2. Toutefois, ne seront pas considérés comme discriminatoires:
a) le fait pour l'État accréditaire d'appliquer restrictivement l'une des

dispositions de la présente Convention parce qu'elle est ainsi appliquée
à sa mission dans l'État accréditant;

b) le fait pour des États de se faire mutuellement bénéficier, par coutume
ou par voie d'accord, d'un traitement plus favorable que ne le requiè-
rent les dispositions de la présente Convention.

ARTICLE 48
La présente Convention sera ouverte à la signature de tous les États Mem-

bres de l'Organisation des Nations Unies ou d'une institution spécialisée, ainsi
que de tout État partie au Statut de la Cour internationale de Justice et de
tout autre État invité par l'Assemblée générale de l'Organisation des Nations
Unies à devenir partie à la Convention, de la manière suivante: jusqu'au 31
octobre 1961, au Ministère fédéral des Affaires étrangères d'Autriche et ensuite,
jusqu'au 31 mars 1962, au Siège de l'Organisation des Nations Unies à New
York.
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ARiTICLE 49

The present Convention is subi ect. to ratification. The instruments of rati-
fication shall be deposited with the Secretary-General of the United ýNations.

ARTICLE 50
The present Convention shail remain open for accession by any State be-

longing to any of the four categories mentioned in Article 48. The instruments
of accession shail be deposited wîth the Secretary-General of the United
Nations.

ARTICLE 51
1. The present Convention shall enter into force 'on the thirtieth day fol-

lQwing the date of deposit, of the twenty-second instrument of ratification or
accession with the Secretary-General of the United Nations.

2. For each State ratifying or acceding to the Convention after the deposit
of the twenty-second instrument -of ratification or accession, the Convention
shail enter into force on the thirtieth day after deposit by such State of its
instrument of ratification or accession.

ARTicLE 52

The Secretary-Genieral of the United Nations shall inform all States be-
longing to any of the four categories mentioned in Article 48:

(a) of signatures to the present Convention and of the deposit of instru-
ments of ratification or accession, in accordance with Articles 48, 49
and 50;

(b) of the date on which the present Convention will enter into force, in
accordance with Article 51.

ARTICLE 53
The original of the present Convention, of which the Chinese, Etiglish,

French, Russian and Spanish texta are equally authentic, shail be deposited
with the Secretary-General of the United Nations, who shail send certifled
copies thereof to ail States belonglng to any of the four categories mentioned
in Article 48.

IN WmrNESS WHEREOF the undersigned Plenipotentiaries, being çduly atuthor-
ized thereto by their respective Governments, have signed the present Con-
vention.

DONE AT VIENNA, this eighteenth day of April one thousand nine hundred
and sixty-one.
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ARTICLE 49

La présente Convention sera ratifiée. Les instruments de ratification seront
déposés auprès du Secrétaire général de l'Organisation des Nations Unies.

ARTICLE 50

La présente Convention restera ouverte à l'adhésion de tout État apparte-
nant à l'une des quatre catégories mentionnées à l'article 48. Les instruments
d'adhésion seront déposés auprès du Secrétaire général de l'Organisation des
Nations Unies.

ARTICLE 51

1. La présente Convention entrera en vigueur le trentième jour qui suivra
la date du dépôt auprès du Secrétaire général de l'Organisation des Nations
Unies du vingt-deuxième instrument de ratification ou d'adhésion.

2. Pour chacun des États qui ratifieront la Convention ou y adhéreront
après le dépôt du vingt-deuxième instrument de ratification ou d'adhésion, la
Convention entrera en vigueur le trentième jour après le dépôt par cet État de
son instrument de ratification ou d'adhésion.

ARTICLE 52

Le Secrétaire général de l'Organisation des Nations Unies notifie à tous les
États appartenant à l'une des quatre catégories mentionnées à l'article 48:

a) les signatures apposées à la présente Convention et le dépôt des ins-
truments de ratification ou d'adhésion, conformément aux articles 48,
49 et 50;

b) la date à laquelle la présente Convention entrera en vigueur, confor-
mément à l'article 51.

ARTICLE 53

L'original de la présente Convention, dont les textes anglais, chinois, espa-
gnol, français et russe font également foi, sera déposé auprès du Secrétaire
général de l'Organisation des Nations Unies, qui en fera tenir copie certifiée
conforme à tous les États appartenant à l'une des quatre catégories mention-
nées à l'article 48.

EN FOI DE QUOI les plénipotentiaires soussignés, dûment autorisés par leurs
gouvernements respectifs, ont signé la présente Convention.

FAIT A VIENNE, le dix-huit avril mil neuf cent soixante et un.
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